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Entre passé et avenir.
Le cheval de trait remis à l’honneur 
en forêt de Soignes*

Le cheval de trait est resté très longtemps la 
principale force motrice utilisée par l’homme. 

Il œuvrait sur les champs de bataille, dans les char-
bonnages, les terres agricoles ainsi qu’en forêt. 

À partir des années 19501, le développement de la mé-
canisation et du « cheval moteur » a entrainé son dé-
clin, au point de mettre la survie des différentes races 
de cheval de trait en péril. C’est à partir de ce moment 
que des personnes et des associations se sont mobili-
sées pour éviter que ces races ne s’éteignent. 

En forêt, les principaux travaux pour lesquels le che-
val de trait est encore utilisé sont le débusquage dans 
les jeunes peuplements résineux denses (en Ardenne 
principalement) et sur sols fragiles (sols humides par 
exemple) ou pentus. 

Pour préserver les différentes races de trait, partie 
intégrante de notre patrimoine culturel, il était né-
cessaire de leur donner d’autres missions en phase 
avec les nouvelles réalités de la gestion des espaces 

* Cet article est dédié à Michel MAZIERS, Secrétaire général des 
Amis de la forêt de Soignes et historien de la forêt de Soignes 
(entre autres), ami fidèle, avec qui de nombreux projets sur la 
forêt de Soignes ont été développés. Michel nous a quitté ce 30 
mars 2018 âgé de 80 ans.

publiques, naturels ou ruraux. En ce sens, la Wal-
lonie, la Lorraine française et le Grand-Duché de 
Luxembourg, appuyés par l’Europe, ont collabo-
ré pour développer le projet « Le cheval de trait au 
service de la gestion forestière et rurale durable »2. 
L’objectif du projet était de « … développer la veille, 
les expérimentations, les programmes de formations 
et des actions de promotion et de sensibilisation liées à 
la valorisation du cheval de trait comme outil de travail 
en milieu naturel, rural et forestier. Il s’agit entre autres 
d’adapter des méthodes, des outils et des techniques 
pour des activités respectueuses des sols forestiers, 
pour des activités communales respectueuses de l’en-
vironnement et du tourisme rural. Dans ces différents 
domaines, les travaux effectués avec des méthodes 
dites douces permettront de garantir une rentabilité de 

Stéphane Vanwijnsberghe 
Bruxelles Environnement

En forêt de Soignes (Notre Dame-au-Bois) au début du 20e siècle, 
le cheval de trait était utilisé pour tirer de lourds charrois de bois.

7’ Soignes IntégrationCheval
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l’activité tout en préservant le bon fonctionnement de 
l’écosystème. » Dans le cadre du projet, toute une pa-
noplie de matériel hippotracté a été développée et 
testée (un rouleau pour lutter contre le développe-
ment des fougères dans les jeunes plantations, par 
exemple). Le projet conclut que le cheval est plus 
écologique, moins bruyant et plus attractif sociale-
ment que la machine et qu’il lui constitue une al-
ternative valable dans l’exécution de nombreux tra-
vaux forestiers ou de collectivité.

Des initiatives semblables ont également été mises 
sur pied pour promouvoir l’utilisation du cheval de 
trait en ville : le transport de personnes à des fins 
pédagogiques ou récréatives, l’arrosage de fleurs, la 
tonte des espaces verts, la collecte des poubelles… 

En forêt de Soignes, forêt (péri)urbaine située à 
moins de 10 km du centre de Bruxelles, le cheval de 
trait n’est plus utilisé que de façon sporadique dans 
l’exploitation de lots de petits bois. Le gestionnaire 
– Bruxelles Environnement – cherche à promouvoir 
ce type d’exploitation dans les parties de la forêt les 
plus proches de la ville. Pour le public, regarder le 
cheval « travailler » en forêt est une animation très 
appréciée qui participe à rendre les exploitations fo-

* Cette pratique, encore très présente en Wallonie, est devenue 
presque inexistante en Région Flamande (Frederik Vaes, comm. 
pers).

restières plus « acceptables ». 
On constate néanmoins 
que le nombre d’ex-
ploitants forestiers 
qui utilisent le che-
val de trait est en 
nette diminution*.

Dans ce contexte, 
Bruxelles Environne-
ment a souhaité élargir 
le champ d’utilisation 
du cheval de trait au ra-
massage des déchets. 
Ainsi, depuis mars 2018, 
la vidange des poubelles 
est réalisée par deux asbl 
– Cheval et Forêt3 et la Cor-
diante4 – qui ont intégré 
l’utilisation du cheval à leur 
projet social. Les poubelles 
sont ramassées une fois par 
semaine en automne-hiver et 
en juillet-août (fréquentation 
moindre en raison des congés 
d’été). Durant la bonne saison, 

Cette exploitation forestière réalisée sur 
le triage de Boendael remporte un vif 

succès auprès d’un large public.

En 2003, la partie bruxelloise 
de la forêt de Soignes comptait 

229 poubelles dont le ramassage 
était effectué par les surveil-

lants forestiers. En 2018, le 
nombre de poubelles s’élève à 
67. Dans le cadre de la mise en 

œuvre du Schéma de struc-
ture interrégional, le nombre 

de poubelles est amené à 
diminuer. Elles seront prin-

cipalement concentrées aux 
portes d’entrée de la forêt. 

Le coût du ramassage à 
l’aide du cheval de trait est 
de 30 000 €/an. La Division 

des Espaces verts de 
Bruxelles Environnement 

a également développé 
un projet de collecte 
des poubelles dans 
des parcs bruxellois 

(Rouge-Cloître et parc 
de Woluwé).
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de mai à octobre, en raison de la fréquentation plus 
importante, un second passage est prévu selon les 
besoins.

Les avantages du projet sont nombreux5. Il participe à 
réduire le nombre de véhicules qui circulent en forêt 
ce qui réduit les émissions de CO

2
 ainsi que le bruit. 

La quiétude des promeneurs et des animaux en est 
également améliorée. 

Une autre dimension importante du projet est sa di-
mension sociale. Des personnes handicapées enca-
drées par des éducateurs diplômés sont impliquées 
dans le ramassage des déchets. Ce projet d’inclusion 
sociale est ainsi une belle synergie pour permettre à 
tous d’être actifs dans la préservation de ce joyau de la 
nature. Pour le promeneur, la présence des chevaux 
en forêt rappelle le lien qui nous lie à ces animaux 
depuis la nuit des temps. Massifs, impressionnants 
et apaisants, le public ne se lasse pas d’observer ces 
mastodontes issus d’un autre temps pour qui nous 
cherchons à donner un avenir. n

Pour en savoir plus
1 chevaldetrait.be/fr/info/histoire  
2 Projet Interreg IV-A Grande Région s’inscrit dans l’axe 2 : 

L’Espace / Mesure 2.3 Valorisation et protection inté-

grées de l’environnement. Il s’est déroulé de 2009 à 2013. 

interreg-4agr.eu/fr/projet-detail.php?projectId=76  
3 chevaletforet.be  
4 cordiante.be  
5 Leprince P. (2018). Le cheval remis en selle en fo-

rêt de Soignes pour le ramassage des déchets. Le Soir, 

03/04/2018. lesoir.be/149048/article/2018-04-03/le-

cheval-remis-en-selle-en-foret-de-soignes-pour-le-ra-

massage-des-dechets  

Crédits photos. Collection privée O. Schoonbroodt 
(p. 10), S. Vanwijnsberghe (p. 11), asbl Cheval et forêt 
(p. 12).

Stéphane Vanwijnsberghe  
svanwijnsberghe@gov.brussels

Bruxelles Environnement
Avenue du Port 86C / 3000  |  B-1000 Bruxelles

Cette carriole a été spécialement conçue 
pour le ramassage des déchets. Elle est 
tirée par Ouragan, un cheval de trait ar-

dennais de 4 ans de l’asbl Cheval et Forêt.


	
	



